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Pour la 7ème année consé-
cutive, le Ministère du
Développement à la Base,
de l’Artisanat, de la Jeu-
nesse et de l’Emploi des
Jeunes organise des va-
cances utiles et citoyen-
nes pour le s meilleurs
de s ce ntres d ’écrit au
Brevet d’Etudes du Pre-
mier Cycle (BEPC) de
l’ensemble du territoire.
A ces vacances utiles et
citoyennes de cette an-
née, 519 des meilleurs
élèves au BEPC ont été
invités par les organisa-
te urs à faire l e ralli e-
ment de la ville de Notsè,
dans la région des pla-
teaux à environ 100 Km
au nord de Lomé.
Objecti fs des vacances
utiles et citoyennes
Cette initiative du gou-
vernement vise à félici-
ter et à encourager les
meilleurs élèves du Togo
au BEPC, promouvoir la
culture de l’excellence,
créer l’émulation, favori-
ser la cohésion sociale et
la culture du vivre en-
semble,  l’intégration so-
ciale et l’éducation à la
citoyenneté des jeunes.
Le ministère du dévelop-
pement à la base, à tra-
vers ce programme, con-
tribue, non seulement, à
valoriser le s talents et
l’excellence mais aussi et
surtout permettre à ces
leaders de demain de se
réapproprier les valeurs
citoyennes que les togo-
lais ont abandonné de-
puis que l’air du plura-
lisme politique a com-
mencé par souffler sur
notre  pays.  De  mê me
cette période de brassage

de ces jeunes togolais
venus de tous les coins
du pays sera l’occasion de
connaitre l’autre et d’ap-
prendre à vivre ensem-
ble. Notre pays, déchiré
depuis plus de deux dé-
cenn ies par des luttes
sourdes, l’incompréhen-
sion, le régionalisme et
l’ethnocentrisme a besoin
de  ce s pe tits pas
d’aujourd’hui qui seront
de s pas de géants à
l’échelle d’une généra-
tion ou plus.

Les activités des vacan-
ces utiles et citoyennes

Au cours de cette colonie
de vacances, comme pour
les éditions passées, ce
se ra le mome nt idé al
pour découvrir la ville de
Notsè, berceau du peuple
Ewé. Ceci  étant,  plu-

sieurs sites de cette ville
chargée d’histoire seront
visités par les estivants
sous la conduite des en-
cadre urs de  ce  pro-
gramme . Des acti vités
récréatives et ludiques
meubleront leur séjour
de Notsè. En plus de tout
ceci il faut signaler que
cette crème des brevetés
aura droit à des confé-
re nce s, des ate lie rs
d’échanges sur des va-
leurs citoyennes ou la
découverte des activités
des institutions et ou en-
treprises de l’Etat.
En rappel, la 6ème édition
qui s’ était déroulée  à
Kara, environ 400 Km au
Nord de Lomé, avait été
l’occasion pour les esti-
vants de découvrir l’his-
torique de la création de
l’Office Togolais des Re-
ce ttes (OTR),  se s mis-

sions, ses valeurs. Il leur
avait été expliqué la no-
tion d’impôts, ses moyens
de perception et l’utilité
de s re cettes fiscales
dans le processus de dé-
veloppement d’un pays.
Pour cette anné e nos
jeunes togolais découvri-
ront ou redécouvriront
une entreprise ou une
institution de notre pays
afin de servir de vecteur
d’ information  en tre le
gouve rne ment et  le ur
entourage. Ceci aura le
mé rite de mie ux
connaitre le fonctionne-

ment de l’Etat.

Rôle des entrepri-
ses et autres orga-
nisation de la so-

ciété civile

Le s e ntrepr ise s,
qu’elles soient publi-
ques ou privées, et
les organisations de
la société civile qui
jouent un  rô le ci-
toyen doivent appor-
te r le ur soutien  à
cette initiative de la
Ministre Victoi re
Tomégah DOGBE et
de son équipe. Ceci
pe ut pre ndre la
forme d’un parrai-
nage, comme ce fut
le cas l’an dern ier
avec l’OTR, la forme

d’un sponsoring en offrant
des prix aux participants.
Avis est lancé à toutes ces
structures afin qu’elles
jouent pleinement leur
partit ion  et permettre
ainsi aux jeunes de s’ap-
proprier leurs missions et
leurs valeurs.Le Togo que
nous voulons construire
de main a be soin,
aujourd’hui, de la contri-
bution de tous. Le cadre
est  tracé, à chacun  de
faire sa part.

JUSTE LE SAGE

Vacances utiles et citoyennes
 Les meilleurs élèves au BEPC récompensés

Une tournée de sensibi-
lisation des gardes péni-
tentiaires a conduit le
Ministre de  la Justice
Puis Agbetomey dans les
centres carcéraux de no-
tre pays la semaine der-
nière. La délégation mi-
nistérielle a visité tour à
tour les p risons de
Dapaong, de Mango, de
Sokodé, d’Atakpamé et
de Kara. Dans tous ces
centres de détention le
Ministre  Agbetomey a
tenu des séances de tra-
vail avec les surveillants
de l’administration péni-
tentiaire .
L’objectif de ce déplace-
ment du ministre était
de relever certains dys-
fonctionnements  et

manquements dont se
rendent coupables ceux
qui sont chargés d’enca-
drer les personnes en
conflit avec la loi. « Il
nous a été  donné de
constater depuis ma
prise de fonction un cer-
tain nombre de manque-
ments et de  dysfonc-
tionnements » a déclaré

le  ministre et d’ajouter
que ceux qui se rendent
coupables de mauvaises
pratiques seront désor-
mais sévèrement punis.
Il faut noter que nos pri-
sons sont gangrénées
par des maux de toutes
sortes dont les auteurs
sont les gardes péniten-
tiaires. Ces maux sont
entre  autres l’indisci-
pline, le trafic des stu-
péfiants de toute sorte,
l’introduction des porta-
bles et l’alcool dans les
prisons, l’escroquerie
des visiteurs, l’abus de
confiance, les absences
non motivées, le vol des
biens des prisonniers.
En rappel  ; un pro-
gramme de modernisa-

tion de la justice est ini-
tié depuis plusieurs an-
nées par le  gouverne-
ment avec l’appui des
partenaires techniques
et financie rs dont
l’Union Européenne qui
vise  l’amélioration des
conditions carcérales
des détenus et une jus-
tice plus juste. Au mo-
ment où le  gouverne-
ment déploie des efforts
afin de donner ses let-
tres de  noblesse  à ce
troisième pouvoir d’un
Etat de droit, il serait in-
concevable que certains
acteurs de ce pouvoir sa-
pent toute l’énergie et le
temps consentis.

JUSTE LE SAGE

Modernisation de la justice au Togo
Le Ministre Pius Agbetomey en

tournée de sensibilisation

Embarquement des estivants

Les estivants salués à leur départ

Pius Agbétomey

mailto:pmoukpe@yahoo.fr
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Sylvanus Olympio : Que

fais-tu de mon pays le
TOGO ?

Faure Gnassingbé : Le
TOGO est en chantier.

S.O. : Dis-moi, que de-

vient l'or de l'huma-
nité ?

F.G : Cher grand père,
comme tu le sais, j’ai pris
ce pays dans une situa-
tion que je ne peux pas
raconter. Le  passé est
passé , ce  qui m’ inté-
resse, c’est ce que je dois
faire pour aujourd’hui et
demain.

S.O : Alors sur le plan

politique c’est com-
ment ?

F.G : Au plan politique, il
fallait créer e t entrete-
nir un climat d’apaise-
ment. Nous y sommes
parvenus grâce à l'APG,
à la CVJR et récemment
le HCRRUN. J’ai réussi à
le  faire et progressive-
ment tous les togolais qui
s’étaient exilés à cause
leur opinion politique ont
regagné le bercail.
J’ai réhabilité la fête de
l’indépe ndance le  27
avri l. Le  CHU Tokoin
porte désormais ton nom.
Cela a permis le déblo-
cage politique. Notre pays
a retrouvé sa place dans
la communauté interna-
tionale. La reprise de la
coopération pleine et en-
tière avec le TOGO devait
s’en suivre. Mon parti po-
litique a d’ailleurs signé
un accord historique avec
celui de ton fils Gilchrist
pour gouverner en met-
tant l’accent sur le déve-
loppement économique et
social du pays. En cela,

nous disons que Fo Gil a
fait une bonne analyse de
la situation, car ce qui
nous unit doit prendre le
pas sur ce qui peut nous
différencier. Plusieurs
ministres issus de son
parti travaillent dans
mon gouvernement en
très bonne inte lligence
avec ceux de mon parti.

S.O : Et c’est tout ?

F.G : Non grand-père, j’ai
doté le pays d’un statut
de l’opposition avec une
place  de  choix pour le
chef de file de cette op-
position. L’actuel chef de
l’opposition est l’un de
tes petits fils. Il s’est fâ-
ché contre Fo Gil et il a
créé son parti. Mais bon.
Ce que j’ai fais pour lui
est grand. Ce statut lui
donne beaucoup de pri-
vilèges et avantages.
Si aujourd’hui on orga-
nise une élection, la ba-
taille sera rude car, il y
a désormais deux grands
postes : Président de la
République et chef de
l’opposition.
Si tu échoues pour l’un
tu gagneras l’autre.

S.O : Que dis-tu du so-

cial ? Beaucoup de gens

se plaignent
F.G : Le volet social n'est
pas le parent pauvre de
ma vision pour le Togo de
nos rêves. Avec le climat
politique apaisé, nous
avons reçu des appuis
extérieurs et je me suis
lancé dans un vaste
chantier de proje ts so-
ciaux répartis par Minis-
tère .
Ainsi par exemple, pour
le  compte  de  l’ année

2015 et au titre du minis-
tère du développement à
la base :
7.000 jeunes à travers le
pays ont bénéficié du cré-
dit AJSEF, 300.000 per-
sonnes ont bénéficié du
crédit APSEF pour créer
ou renforcer leur entre-
prise;
540 comités de développe-
ment à la base ont été
renforcés ;
308 cantines scolaires ont
été mises en place et sont
opérationnelles dans les
5 régions du pays.
210 infrastructures
sociocommunautaires ont
été réalisées.
Au niveau de l’Enseigne-
ment,  un vaste chantier
d'électrification des éco-
les est engagé. 15 écoles
pilotes ont été équipées
d’énergie solaire. Des re-
crutements périodiques
sont organisés.
1500 nouveaux ense i-
gnants diplômés des ENI
seront déployés à la ren-
trée 2016-2017.
Dans le domaine de  la
santé, nous avons rendu
la césarienne gratuite
pour soulager les souf-
frances des femmes car
nous ne supportons pas de
voir une femme mourir en
donnant la vie, faute de
moyens.
Au titre du ministère de
l’action sociale, 11844
enfants assistés en kits
scolaires en 2015.

S.O : Et les fonctionnai-

res ? Sont-ils bien trai-

tés ? Mon cousin John-

son m’a dit qu’il  ne
mange pas à sa faim. Et
ce n’est lui seul je pense.
F.G : Les fonctionnaires
Togolais ne peuvent pas
dire que je n’ai rien fait
pour eux. A mon arrivée,
j’a i constaté  que les
avancements des fonc-
tionnaires é taient blo-
qués. De 1998 à 2006, les
salaires é taient restés
stationnaires. Mais de-
puis 2006, les avance-
ments ont été débloqués
et les fonctionnaires
avancent normalement
chaque 24 mois. Et ce
n’est pas tout. J’ai fait
élaborer un nouveau sta-
tut pour la fonction publi-
que avec une grille sala-
riale améliorée et dépla-
fonnée qui a pris e ffe t
pour compter du 1er Jan-
vier 2014. Dorénavant,
chaque  age nt pourra
avancer normalement
jusqu’à sa retraite à 60
ans. Même les indemni-
tés des Députés ont été
revues à la hausse. Tu
peux demander à Jean-
Pierre FABRE ; il te con-
firmera ce que je dis.
Comme tu le sais, les be-
soins de l’homme sont il-
limités e t personne ne
peut dire que l’argent lui
suffit. Mais mon grand
problème aujourd’hui
c’est le chômage des jeu-
nes. J’y réfléchis beau-

coup. C’est pourquoi j’ai
créée le PROVENAT de-
venu aujourd'hui Agence
Nationale de Volontariat
du Togo pour leur permet-
tre d’acquérir de l’expé-
rience et plus tard ils
pourront monter leurs
propres affaires. Mais si
l’OTR que j’ai mise  en
place pour augmenter les
recettes marche bien,
ce la me permettra de
créer aussi quelques em-
plois.
Tout ce que je t’ai énu-
méré, beaucoup de gens
ne le savent pas. Je te
charge humblement de
les  sensibi lise r pour
qu’ils sachent au moins
ce que nous faisons au
quotidien pour soulager
un tant soit peu leurs
souffrances. Car nous ne
pouvons pas quitter nos
bureaux pour aller sur le
terrain pour vanter nos
mérites et nos réalisa-
tions. Je compte sur toi
grand-père pour amener
les gens à reconnaître au
moins le peu que nous
faisons pour eux car ne
dit-on pas que «même si
le lièvre est ton ennemi,
il faut avoir tout de
même le courage de re-
connaître qu’il sait cou-
rir».
Grand-père, je sais que
nous aurons beaucoup de
choses à nous dire.
A suivre...

Révélation transcrite par
Vandelin P. Moukpé

Discussion insolite sous les cocotiers
Sylvanus Olympio et Faure GNASSINGBE

échangent sur la situation du Togo
Nous avons sous caméra cachée surpris et en-
registrée une discussion entre le père de l’In-
dépendance Sylvanus Olympio et le président
Faure GNASSINGBE.
Feu Sylvanus Olympio questionne Faure sur
la situation actuelle du TOGO, son action à la
tête de l’Etat. Ce dernier, dans un style direct
répond sans détour à celui qu’il appelle affec-
tueusement «grand père». Tous les chefs d’Etat
disparus ou en exercice sont considérés comme
«Père» de tous les togolais. Pour tous ceux qui
ne le comprennent pas ainsi, toutes nos excu-
ses car cet enregistrement fait parler un être
cher disparu. Suivez plutôt :

Feu Sylvanus Olympio,
1er Président du Togo.

SEM Faure Gnassingbé,
actuel Président du Togo
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Le sentiment de compas-
sion du chef de l’Etat,
Son Excellence Faure
E s s o z i m n a
GNASSINGBE s’est en-
core manifesté ce 13
Août 2016.
En effet suite aux incen-
dies qui ont ravagé de
Janvier à Mai dernier six
cantons de la Préfecture
de l’Ave à savoir : Kévé,
Badja, Assahoun,
Tovégan, Dzolo et Aképé,
le chef de l’Etat a dépê-
ché la Ministre de l’ac-
tion Sociale de la promo-
tion de la femme et de
l’Alphabétisation Mme
Yenchabré pour remet-
tre un don aux popula-
tions sinistrées. Ce don
a pour but de soulager
les peines des 93 ména-
ges affectés regroupant
559 personnes victimes
des incendies et 147 piè-
ces d’habitations décoif-
fées ou démolies.
Le don du chef de l’Etat
est composé de 74 sacs
de riz de 30kg, de 55 sacs
de maïs de 50kg et de
200 lampes solaires.
S’adressant aux popula-
tions lors de la remise de
ce  don, la Minis tre
YENTCHABRE a remer-
cié tous ceux qui ont

porté secours aux si-
nistrés par solidarité en
leur accordant héber-
gement dans ces cir-
constances difficiles.
La Ministre de l’Action
Sociale a poursuivi son
intervention en indi-
quant qu’au cours de
cette année les catas-
trophes naturelles no-
tamment les tornades
et incendies ont fait
dans 10 Préfectures
près de 2 000 ménages
sinistrés avec 3458 piè-
ces d’habitation décoif-
fées ou démolies dont
160 salles de classe.
A tous les sinistrés des
10 préfectures, le chef
de l’Etat a marqué sa
compassion par des
dons.
Mme YENTCHABRE a
exhorté les populations
à identifier elles-mê-
mes les causes de ces
catastrophes naturelles
afin de chercher en-
semble des solutions
durables pour lutter
efficacement contre ces
catastrophes.
Mme YENTCHARE de-
vait poursuivre  en
disant : «si c’était le dé-
boisement abusif, des
feux de brousse, la

construction des mai-
sons précaires qui en
sont la cause, comme on
l’a affirmé ailleurs, alors
il faudra contribuer à ré-
duire l’impact des catas-
trophes par des actions
d’ anticipation, notam-
ment, cesser l’abattage
anarchique des arbres et
reboiser les espaces li-
bres, adopter des mesu-
res préventives appro-
priées en période de sé-
cheresse et respecter les
normes des  feux de
brousse et éviter de
construire des maisons
sans mesure de sécurité
surtout dans les zones
inondables  et  é viter

d’obstruer le passage
des eaux par des dé-
chets ménagers».
La Ministre a profité de
l’occasion pour informer
l’assistance sur la mise
en place dans l’une des
préfectures dans les
jours à venir d’un projet
pilote  qui comprend
trois volets à savoir la
sensibilisation des po-
pulations aux catastro-
phes naturelles, le re-
boisement des espaces
libres et la formation des
artisans (maçon, char-
pentiers…) sur les tech-
niques de constructions
adaptées afin d’éradi-
quer les conséquences

Incendies dans l’Avé
Le Président Faure au secours des sinistrés

néfastes des catastro-
phes naturelles.
A leur tour, le Préfet de
l’Avé, M. AWU Kossi et
la porte-parole des si-
nistrés Mme AGBENOU
Akou ont remercié le
chef de l’Etat pour sa
permanente sollicitude
et ses appuis multifor-
mes aux populations en
situation de catastro-
phes naturelles. Ils se
sont réjouis des paquets
de tôles toujours, don
du chef de l’Etat, qu’ils
recevront les jours à ve-
nir pour éviter que cer-
tains continuent de dor-
mir à la belle étoile.

V. Eyawè

Suite à la p 5

Résultats des examens de fin d’année 2016 dans l’enseignement secondaire
Faut-il s’en feliciter ?

éducation permet de
dresser le constat sui-
vant.
Au niveau du gouverne-
ment, la lettre  de  ca-
drage de la rentrée sco-
laire 2015-2016 a situé
clairement les missions
et les objectifs que le
MEPSFP a assignés à
l’éducation au TOGO.
Cette année particuliè-
rement, le  Ministre  a

au BEPC: 59,54% ;
au BAC1: 53,76% ;
au BAC2: 44,38%. Doit-on
se féliciter de ces résul-
tats ?
Bien que ces résultats
soient faibles il ne fau-
drait pas je ter le  bébé
avec l’eau du bain Avec la
rentrée 2016-2017 qui se
profile, une petite ana-
lyse des responsabilités
et des engagements de
différents partenaires en

Avec la proclamation du
BACCALAUREAT 2 partie
le  20 juillet dernier, le
Ministère des Enseigne-
ments Primaire et Secon-
daire et de la formation
p r o f e s s i o n n e l l e ,
(MEPSFP) a bouclé la sé-
rie des évaluations de fin
d’année scolaire  2015-
2016 avec des fortunes
diverses sur le plan na-
tional. Ainsi les résultats
obtenus sont les sui-
vants : au CEPD: 80,34% ;
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Dans le cadre de la lutte
contre  les  Maladies
Sexuellement Transmis-
sibles IST/VIH/SIDA et
les grossesses précoces
et non désirées, une
campagne de distribu-
tion gratuite des préser-
vatifs masculins et fémi-
nins a été organisée du
15 au 22 Août 2016 dans
le Grand Kloto. Ce pro-
jet dénommé Condomize
2016 a été lancé à l’ oc-
casion de la première
édition de la Foire Soli-
darité NOVISSI, sur le
site du collège d’Ensei-
gnement technique et
de formation profession-
nelle de Kpalimé.

Cette campagne a été
précédée déjà mardi 16
Août par une confé-
rence de presse organi-
sée par le Conseil Natio-
nal de lutte Contre le
SIDA (CNLS). Au cours
de cette conférence de
presse qui a eu lieu sur
le site de la Foire Soli-
darité Novissi, les res-
ponsables du CNLS ont
annoncé le lancement
de cette campagne de
distribution de préser-
vatifs à travers le projet
Condomize.
Selon Atinedi GNASSE,
responsable du service
communication du
CNLS, Condomize est
une campagne de distri-

bution des préservatifs
dans une méthodologie
innovante, dans le bruit,
le son et les couleurs
pour inviter les popula-
tions à sortir pour venir
écouter ce message. Se-
lon M. GNASSE, l’orga-
nisation se situe à par-
tir d’un point précis, une
sorte de QG (Quartier
Général).
A partir de ce QG, des
caravanes sillonnent
tous les villages, villes et
contrées du Grand Koto.
La cible principale de
cette campagne, ce sont
les jeunes de 15 à 35
ans, considérée comme
sexuellement très actifs,

les travailleurs de sexe
et les homosexuels.
Lors de la conférence de
presse, le public a as-
sisté à des scènes de dé-
monstration du port cor-
rect des préservatifs
masculins comme fémi-
nins.
Le promoteur de la Foire
NOVISSI,  M. Elvis
AGBAYIZATO a salué la
participation de
condomize à cet événe-
ment.
Le Monsieur communi-
cation du CNLS Atinédi
GNASSE, a déclaré  que
les actions engagées par
le gouvernement ont
permis au TOGO de pas-

Lutte contre les IST/VIH/SIDA
300 000 Préservatifs distribués dans le Grand Kloto

cadreurs, renforcement
des capacités et recycla-
ge s très e spacés ou
inexistants pendant par-
fois toute une carrière.
Il importe aussi que les
élèves eux-mêmes soient
des acteurs intéressés de
leur propre apprentis-
sage. Seulement, les ré-
seaux sociaux Whatsapp,
Twitter, Facebook,
Internet… et les gadgets
é lectroniques de  tous
genres qui devraient être
des instruments au ser-
vice  de  l’éducation ont
plutôt détourné nos élè-
ves de l’intérêt de l’école.
A tout ceci s’ajoute une
nécessaire  refondation
des curricula centrés sur
les compétences.

Les leçons à tirer

Au BAC de juin 2016 en
France, le taux de réus-
site  é tait de  88,5%
(source  :
www.Education.gouv.fr),
c’est à dire mieux que le
ré sultat du CEPD au
TOGO. Au BENIN voisin,
pays que  les togolais
aiment à citer en exem-
ple pour dénigrer le sys-
tème éducatif au TOGO,
les résultats sont les sui-
vants : BAC : 30,14% ;
BEPC : 16,90% ; CEPE :
40%. Le Togo n’est donc

exigences de la carte sco-
laire, l’on observe un dé-
séquilibre entre la cam-
pagne et les zones urbai-
nes, entre  le  finance-
ment du primaire et ce-
lui du secondaire. C’est
ce qui explique les écarts
dans les taux de réussite
à ces différents degrés. Il
n’est pas rare d’avoir des
bâtime nts entiers en
zone rurale inoccupés,
pendant que les classes
du secondaire dans les
villes comptent des effec-
tifs de plus de 150 élè-
ves.
Il importe pour cela, en
même temps qu’on affecte
des ressources aux cam-
pagnes, de définir pour
les zones urbaines, des
zones d’éducation priori-
taire (ZEP) car en fait nos
villes sont en majorité
peuplées des ruraux ac-
courus des campagnes
pour y trouver une vie
meilleure et le  fait de
donner tous les finance-
ments aux villages ne les
obligera pas à y retour-
ner.
D’autre  part, le  fa it
d’avoir bridé le budget,
réduit considérablement
veut le s marges  de
manœuvre des acteurs
de l’éducation : difficul-
tés à recruter le person-
nel enseignant et les en-

Les obstacles à
l’atteinte des objectifs

de l’éducation.

Nul n’est besoin d’énu-
mérer de façon exhaus-
tive les obstacles au dé-
veloppement de l’éduca-
tion. Tous les analystes
les ont souvent relevés.
Ce qu’il faut souligner
surtout, ce sont les exi-
gences paradoxales des
institutions de  Bretton
Woods et des partenaires
techniques et financiers
(PTF) qui en même temps
qu’ils recommandent aux
gouvernants de ne pas
allouer plus de 25% du
budget national à l’édu-
cation, demandent par la
même occasion aux Etats
de souscrire aux objectifs
du développement dura-
ble (ODD) dont la pierre
angulaire est la promo-
tion de l’éducation et de
la santé.
De plus, les PTF ont dé-
crété que les pauvres ne
se trouvaient que dans
les zones rurales. Aussi
tous les financements de
projets éducatifs leur
sont destinées, si bien
que l’allocation des res-
sources n’est pas faite au
prorata des effectifs. Mal-
gré les gymnastiques des
inspecteurs de l’éduca-
tion pour respecter les

tenu à ce que chaque ac-
teur, à la place qui est la
sienne, s’approprie l’esprit
et la lettre des objectifs à
atteindre. C’est pourquoi
cette lettre de cadrage a
été largement partagée et
discutée à différents ni-
veaux pour son exécution
efficiente.
Au niveau de l’encadre-
ment le corps des inspec-
teurs, aidé par les chefs
d’é tablissements s’est
beaucoup investi pour la
planification du travail et
le suivi des professeurs.
Les enseignants, ont de
leur côté  observé  une
trêve sociale si bien que
cette année n’a pas connu
les soubresauts, des grè-
ves et autres manifesta-
tions préjudiciables au
bon fonctionnement du
système éducatif.
Les  parents  d’é lève s,
comme à leur habitude,
ont apporté un appui pré-
cieux pour l’allocation des
ressources financières au
travers des frais de sco-
larité pour la bonne ges-
tion de  nos établisse-
ments.
Comme on peut le cons-
tater, sur le plan institu-
tionnel tout était en place
pour la réussite de l’en-
treprise éducative. Alors
d’où vient le problème ?

Résultats des examens de fin d’année 2016 dans l’enseignement secondaire
Faut-il s’en feliciter ?

pas à la traîne.
Les résultats sont ainsi
fonction des ressources
et des moyens dont on
dispose pour réaliser les
objectifs qu’on s’est dé-
fini. Le résultat du BAC
français que nous pour-
rions certes envier n’em-
pêche pas une remise en
question du systè me
comme peuvent en té-
moigner les nombreuses
grèves dans ce pays. Les
togolais n’ont pas à rou-
gir des résultats à nos
examens bien que ce ne
soit pas la perfection. Il
suffit que chaque acteur
prenne conscience des
responsabilités qui sont
les siennes afin que no-
tre éducation continue de
progresser. Car quoiqu’on
dise, l’école reste le seul
ascenseur social pour les
enfants des classes so-
ciales les plus défavori-
sées. 
Il revient aux parents, en
plus des efforts consen-
tis par le gouvernement,
de faire plus d’investisse-
ments et de sacrifices
afin que leurs enfants
puissent bénéficier des
opportunités de promo-
tion sociale  qu ’offre
l’école.

Kondo Kissem

Suite de la p 4

ser de 5,5%  de
séroprévalence à 2,5% ,
mais que la lutte doit
être poursuivie et renfor-
cée car l’objectif est d’at-
teindre Zéro infection
d’ici 2020.
Pour cela, il est recom-
mandé aux non mariés
l’abstinence ou le port
correct des préservatifs
et aux mariés, il est con-
seillé la fidélité récipro-
que.
Cette campagne est la
3eme du genre après celle
de 2014 à Lomé lors de
la fête de la Bière et en
2015 lors des luttes
Evala.

 V. Eyawè

http://www.Education.gouv.fr),
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Le regroupement qui a
porté Jean-Pierre à la
défaite électorale du 25
Juillet 2015 a tenu un
meeting samedi dernier
à Terrainvito.
D’ après les organisa-
teurs de ce rassemble-
ment, il était question de
célébrer le 10é anniver-
saire de l’Accord Politi-
que Global. Ce meeting
sonne comme un cri de
désespoir au lendemain
du rejet de leur éternelle
proposition de loi sur les
réformes politiques .
Cette proposition de loi,
faut-il le rappeler, est la
même que celle rejeté en
2014 faute de consen-
sus.
Après l’échec de 2014,
Jean-Pierre Fabre et son
staff s’étaient résolus à
privilégier les réformes
électorales pour pouvoir

participer aux présiden-
tielles dans l’espoir de
l’emporter pour opérer
les réformes politiques
de leur choix, convain-
cus qu’ils ne peuvent
pas imposer à la majo-
rité leur diktat.
Au jour d’aujourd’hui la
question des réformes
politiques est prise en
compte dans le docu-
ment final de l’atelier du
HCRRUN. Tous les par-
tis membres de CAP
2015 à l’ exception de
l’ANC avaient d’ailleurs
pris part à l’atelier orga-
nisé par le HCRRUN
avec la participation de
la société civile dans tou-
tes ses composantes.
Jean-Pierre FABRE et
ses camarades en mal
d’imagination sautent
sur l’occasion du 10eme

anniversaire de l’Accord
Politique Global pour se

faire entendre alors qu’a
l’époque des faits, le
parti qu’il dirige n’exis-
tait pas et que l’UFC à
laquelle il appartenait
en tant que secrétaire
général avait refusé de
prendre part au gouver-
nement d’Union Natio-
nale foulant au pied, de
facto, l’esprit de l’APG.
L’ANC de Jean-Pierre
FABRE est mal placée
aujourd’hui pour reven-
diquer les acquis de
l’APG. Mais comme en
politique la honte ne tue
pas et qu’en l’espèce il
s’agit pour l’ANC et CAP
2015 de prouver qu’ils
existent,  ceux qui
croient encore à eux
continuent d’être mani-
pulés comme du bétail.
Pauvre de nous.

V. EYAWE

Meeting de la honte ou du désespoir ?
CAP 2015 tente désespérément de

remobiliser ce qui reste de ses militants
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Une céré monie de re-
mise off icie lle  de  pal-
miers à huile a été orga-
nisée à Agou-Dévélébé, à
environ 120 Km au Nord-
Ouest de Lomé par le Mi-
nistère de l’Agriculture,
de l’Elevage et de l’Hy-
draulique le 16 août der-
nier. Cette cérémonie de
remise officielle de plants
s’ est déroulé e e n pré-
sence du Ministre Ouro-
Koura AGADAZI, en
charge de l’agriculture,
de s responsables du
Groupe KALYAN e t de
nombreux producteurs.
Cette opération qui con-
siste à fournir des plants
aux producteurs satelli-
tes est une initiative du
gouvernement qui vise le
renforcement des capaci-
tés des acteurs de la fi-
lière palmier à huile et
surtout le projet de dé-
veloppement et de pro-
duction d’huile de palme
par le Groupe KALYAN.
Le projet vise, à terme,
l’amélioration de la pro-
ductivité  des ve rgers,
l’augmentation du volume

des matières premières
devant alimenter l’unité
de transformation dont
l’implantation a démarré
en mars dernier dans la
préfecture de l’Agou et
l’amélioration du revenu
des planteurs.
Le projet couvrant une
superficie de 6.000 hec-
tares dont 250 hectares
en cours d’exploitation
offrira un accompagne-
ment technique aux pro-
ducteurs et des débou-
chés notamment ce mar-
ché certain pour l’écou-
lement de leurs produits.
Ce tte  cé rémonie fut

aussi l’occasion pour le
Ministre  Ouro Koura
AGADAZI de sensibiliser
les planteurs sur le dé-
veloppement d’autres fi-
lières sous-palmeraie et
la nécessité  d’utiliser
ces plants performants
mis à leur disposition
par le Groupe KALYAN
dans une démarche de
vulgarisation des bon-
nes pratiques agricoles.
« A cette étape, le pro-
moteur a déjà produit
en  pé pinière  1500
plants âgés d’un an et
7000 jeunes plants de
douze semaines de va-

riété «Téréna» du Nigéria»,
a indiqué  le  Min istre
AGADAZI. «Ce projet est
l’œuvre du chef de l’Etat
qui a engagé une pédago-
gie unique dans le secteur
agricole grâce à une nou-
velle note de politique agri-
co le qui ambi tionne de
faire du Togo, un récepta-
cle des grandes usines de
transformation  des pro-
duits agricoles» a précisé
le ministre.
Quant au promoteur, par
la voix de Monsieur Phi-
lippe Mahieu KALYAN, il a
rassuré que « le potentiel
génétique de cette variété

permet d’obtenir en mi-
lieu rural un rendement
moye n de 15 tonnes à
l’hectare contre 6 ton-
nes pour les variétés ac-
tuellement utilisées».
La modernisation de
l’agriculture promise par
le Chef de l’Etat dans son
projet de société passera
à coup sûr par des actions
de ce genre mais aussi et
surtout par la refonte de
tout le système de pro-
duction agricole qui re-
vient aux cadres et tech-
niciens de ce ministère.

JUSTE LE SAGE

Amélioration de la productivité des palmiers à huile
Une cérémonie officielle de remise de

plants organisée à Agou

encouragé dans les déri-
ves pour leur dire d’arrê-
ter dans leur propre in-
té rêt  le s actes
d’incivisme.
Mais comme la mauvaise
foi est la chose la mieux
partagée au sein de l’op-
position politique togo-
laise, personne n’a l’élé-
gance, au travers de sen-
sibilisations et de mee-
tings, de convier les po-
pulations au changement
de comportement, ils se
feraient d’ailleurs huer
par ces mêmes popula-
tions.
Au lieu de distraire  le
peuple par des revendica-
tions qui ne prennent pas
en compte la vie des peu-
ples dans leur quotidien,
les partis politiques de-
vraient enfin inscrire la
formation civique et ci-
toyenne de leurs mi li-
tants dans l eur pro-
gramme et la mettre ef-
fectivement en œuvre.

Kondo Ki - Sem

les pavés arrachés.
Partout on crée des dépo-
toirs sauvages et les mu-
nicipalités ont vite fait
d’être dépassées par les
événements. L’insalubrité
s’ est  instal lée  durable-
ment dans nos contrées
pendant plus de 25 ans, les
mauvais comportements
ont été érigés en règle de
conduite et aujourd’hui il
est difficile de guérir les
togolais de ces tares qui
handicapent lourdement la
société togolaise dans son
aspiration au développe-
ment et au mieux être. Le
non respect du code de la
route, du bien public par-
ti cipe nt ainsi pour une
grande part de ces actes
d’incivisme hérités des pé-
riodes d’instabilité politi-
que.
Les hommes politiques qui
ont incité leurs militants
à commettre ces actes
d’incivisme ne savent plus
comment retourner vers
ces populations qu’ils ont

avons pu observer
autour des années 90
où grèves, désobéissan-
ces civiles, journées vil-
les mortes ont rimé avec
incivisme, vandalisme,
non respect de l’autorité
de la république.
Sous l’ instigation des
chefs de partis politi-
ques au cours des mee-
tings en flammés, ces
révolutionnaires impro-
visés ont cru qu’il fallait
tenir des discours in-
cendiaires contre l’auto-
rité de l’Etat. Ainsi les
acquis, le patrimoine et
une grande partie des
richesses que nous avi-
ons tous en partage ont
été vandalisés et pillés.

A l’ inté rie ur du
pays par e xemple  les
réserves animalières et
aires protégés, les fo-
rêts de teck ont été sac-
cagés. Dans les villes,
comme Lomé ou Tsévié,
Sokodé les édifices pu-
blics ont été incendiés,

tuer les responsabilités.
Il fut un temps où

les togolais étaient habi-
tués aux opérations «ville
propre» pendant lesquel-
les la mobilisation se fai-
sait avec beaucoup d’en-
thousiasme pour mettre
au propre leur environne-
ment. L’Autorité de l’Etat
ne  souffrant  d’aucune
contestation, il était rare
de constater des voies de
faits de la part des paisi-
bles populations.
Au lendemain de la chute
du mur de Berlin a en-
traîné l’instauration du
pluralisme politique dans
nos Etats mal préparés.
Ce tte  dé mocrati e mal
comprise, a donné lieu
aux amalgames de tous
genres.

C’est ce que nous

Face aux actes
d’incivisme qui sont de-
venus de véritables plaies
sociales,  le gouverne-
ment avait lancé en no-
vembre 2015 le mois du
civisme et de la citoyen-
neté en impliquant tous
les acteurs de la vie poli-
tique et tous les parte-
naires en éducation afin
qu’on inculque à la popu-
lation et surtout aux jeu-
nes le sens du civisme et
du respect des biens pu-
bl ics.  Ce t e ngageme nt
pris par le gouvernement
est parti  des constats
d’ actes d’incivisme
comme nous l’avons évo-
qué plus haut, mais il
convie nt de part ir des
cause s, du fondeme nt
même de ces comporte-
ments déviants pour si-

Responsabilité d’une certaine classe
politique dans l’incivisme des populations

Visite des plants Le Ministre Agadazi mettant en terre un plant de palmier
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